
Miıssıonierung (wie großangelegter Bibelschmuggel) vermeidet und VOI allem mehr
Bereitwilliıgkeit christichem Kontakt muıt chinesischen Wissenschafttlern, die
Deutschland studieren. Fuür die Missionswissenschaft erkannte die Notwendigkeit
1nes Studıiums der chinesischen Missionsgeschichte, große Lücken und
beiderseitige Vorurteile offenkundıg wurden, dıie 11UX durch allseiıtiges Quellenstudium
unı ständigen Dialog mıiıt chinesischen Historikern beseitigt werden können.

Bernward Willeke

CHRISTIANISME RELIGION TRADITION. RENCONTRE

Du 26 A() decembre 1981, quinze collaborateurs du Centre d’Etudes Ethnologı-
JuUCS de Bandundu ceeba) SONL reunis Bandundu POUTF le 16° colloque du ceeba
consacre the  eMmME: »Christianısme religion traditionnelle la religion
ecue concretement par les Chretiens.« Les partıcıpants ON prepare le colloque
pendant annee, faisant des recherches detaillees selon plan de avaıl elabore
pPar le ceeba.

La premere question quı OCcupaıt le colloque taıt de SAaVOIr POUT quels motits les
ancıens ONLTL accepte de PASSCI tTO1S longues annees catechumenat POUTL FeCEeVOILr le
bapteme? Les temonmns ages souvenalent de sıtuations de CMSE dans la religıon
tradıtionnelle. DejJäa vant Varrivee des missiONNAILTES, des OUuvemen! antı-sorclers et

MeESSIANIQUES annoncalent p meilleur brülaient periodiquement [OUS les
fetiches de V’ancienne rehigion. Lorsque'les premiers missiıONNaITES sSONLt arrıves dans la
regıon, annONCant la Bonne Nouvelle du salut, demandant ”’enlevement des ancıens
objets de culte, les SCHS Ont vıte COMPpTIS. Un partıcıpant aınsı rappelait QuC les SCHS de
l’epoque consideraijent les premiers mıssıONNaAITES OINMIE des ä  tres divins et leur
accordaıjent 'OU! la conhance.

Avec l’arrıvee du coloniısateur, p LIOUVCAaAU vaıt commence beaucoup OnNtT
trouve bon d’adopter egalement nouvelle religion. L’autorite des chefs el des
notables trouvaıt affaiblie pPar le LLOUVCAU pouvoıir quı s’installaıt artouLt.

Une deuxıeme etape s’ouvraıt lorsque les premiers baptises etaıent rentres
village. Ils faisajent appeler »FEnfants de Dıeu« et consideraijent les autres COMMMNC des
»Fnfants de Satan« quı porteraJjent des »QUCUCS«, Ceux qui suıvent les dures Cpreuves
de tro1s de catechumenat, auront les UCUCS Coupees bapteme. En Ouftre, l’idee
de la aternite de [OUS les hommes, le SerVICE socıal des Missıons quı S’occupalent des
malades des jeunes, attiıralent les hommes allıer la nouvelle communaute de
Chretiens quı s’etendailt loın au-dela du cadre tradıtionnel de la parente lıgnagere.

Pour d’autres, l’arrivee du christianısme signiflait ıberation de 1  DE  etat
d’esclavage de la domination des devıns guerisseurs quı demandaient, POUT
chaque consultation, des poules meme des chevres quı mettaj:ent la discorde dans
la parente aCccusant les et les S  etre sSOrCcIers. Au dispensaire de Ia Miıssıon,

N y vaıt pPaS de questions des confhits de famille le traıtement
n exigealt qucC PCU de depenses. L’'introduction des ecoles permettaılt Jeunes
emancıpation inattendue.

La religion eCUE de Jour Jour
Les enquetes OnNt souligne les an de la religion traditionnelle quı, tant une

religion de famıille et de lıgnage, dispose d’un tuel adapte C[OUS les evenements de la
VIEC. Elle domine toutes les sıtuat1ons difÄiciles quı pCUVCI][ survenır OQuUu!] d’une
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1166 la LLAISSAaTILICE d’un enfant, PTCHNETE sSOrueEe de la INalSOI, lors de la
COUDUIC de cheveux dans le d’une maladıe BraVvc de l’enfant,

l’occasıon du SCVIABC, lors blessure VE eftusion de 5Sang, l’apparıtion de la
PTFEMETE dent lorsque le garde enfant laısse tomber le bebe, l’approche
E l’apparition de la nouvelle lune, lors du FrEeLOUT long VOYapC, ”’ecoute

lugubre de MNu1L survo| d’un FaDaCCl, P INauVals C VE EeiCc
EeiCc POUT [OUS Ces evenements le tuel tradıtionnel prev01t des gESLES religieux
TrTassurent les hommes placent la VIC quotidienne dans cadre surnaturel Sur
plan, la religion traditionnelle est championne, offrant riche tuel O] le
christianısme

Par ‚oMN!  9 le dimanche les OU: de fetes, les celebrations hıturgiques de la grande
communaute chretienne depassent de loin les humbles gESLES du tuel tradıtıonnel.
Etant relıgıon OMMUNAULAUTE, I"CPOSII.HI aternite SA1l! frontieres, le
christianisme donne l’homme le appartenır seule grande famılle

COILNMNMC Pere Dıeu le out Punlssant OU! A11ısı ’abrı de TOut POUVO1L
nefaste L’'idee de ’ amour eL du pardon, V’absence du tuel de CC, d’envoüte-
ment de malediction pesa1t SUuX la tradıtion, utre CXPCI1CNCEC
agreable QuUC les chretiens appTreCIient OÖOINMIEC richesse de la nouvelle foı

I] est A1SC de devıiner qu«ec les deux mondes religieux completent dans la Les
grandes solennıtes chretiennes de l’annee hturgique cCONSUuLUECN! aujourd’hul part
integrale de la religieuse des chretiens les LTCECUINONS dominicales sont des pomts
rculminants de la Maıs le vide QucC laisse le tuel chretien POUT la
quotidiıenne ESsLT SOUveEenNLTL comble Par le tuel tradıtionnel PTEVOIL des elements
rehgieux POUT tOouft evenemen! de la Bıen qu'il aıt les chretiens des
tentatlıves de A CC des rıtes chretiens adaptes remplacent les M1L€eSs tradıtionnels
audrait potentiel creatit 110 POUTF egaler le tuel des

Des trag1ques peuvent produire, lorsqu chretien CHSABC refuse EXECULET
des r1tes traditionnels Un CXDOSC le Cas asteur tant, dont
Venfant taıt AT  M malade du aStCUrT, emme consulte devin

TESCTIL sacrılıce la tombe du grand PCIC Le asteur refuse sacrılıce laisse
Ia SUCHISON de SO enfant la volonte de Dieu. rSque l’enfant Eest MOTT, les allies OnNnt

le asteur d’&tre SOTCIECET.

Contrastes et oDpostliONS
Les enqueteurs OnNnt oe1l UqU' les OpPOSIUONS Jyuc V’on

CPTOUVE ntre les deux religions Nous VEIN10115S5 de mentionne: les rıtes En Outre, les
adeptes de la relıgıon ancestrale SONL UuNaIumMes dans V’afirmation de l’absence du culte
destine Dıeu Createur C’est (0)81 frappant 'ace du christianisme estL la
religion de L’amour de Dıieu, attendant de hın le salut un offrant OuUu! la gloire
V’adoration homme de la religion traditionnelle adresse AU:  > Seigneurs des champs,
des forets des 'duxX POUT demander la fertilite, la sante la NOUTFTILUCrE {l ‚end
culte ITES tutelaires de la du liıgnage PTIC les ancetres POUT le salut
errestre.

Cette OPPOSIUOII X dans attıtude de Tandıs JUC le chretien leve les
INalns CS le el I’homme de la religion des anceires penche eIs la EGEF®;

el pPrı1C appuyant SCS ın SUurzr le sol Caressant la terTrTe. Un
CENqUELECUT iNnsıste SUT le fait qu«e la traditionnelle faisait Pas les
vıides. On apporte offrande lıbation POUT ’& auquel ’adresse. Par
CONTTE, l’attitude interlieure JOUC AaUuUCUumM röle dans la des Parfois,
V’ofhciant du r1ıte est LLCINC fäche (0)81 eluı adresse le dira OU'  CN
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dans ’introduction la demande. chretien on saıt QuC prıere doı1t naltre
de Ia fOol, des sentiments de disponibilite de conhance.

Un troisıeme cCONnftfrastfe caracterıise les deux facons de prıer: Pour le chretien
ser1e de ftormules de prieres disponibles (Notre Pere, je OUuSs salue Marıe etc.), dans

la religıon tradıtionnelle (0)81  9 toOutes les prieres sSsONt spontanees, ftormulees
liıbrement d’apres la sıtuatiıon quı exıige demande.

Les discussions du colloque portalent d’autres opposiıtions ntre les deux
religions: L’absence dA’un princıpe du mal dans la tradıtiıon. Aınsı, bien qu«c les
accusatiıons d’envoütement de sorcellerie visent d’abord les hommes, ‚Jles
refletent alement Dıeu quı Ccree les hommes VEC le pouvoır sorcler. De
CIOYALLEC S’expliquent violence des blasphemes quı levent lors de la douleur du
premier deuil, apres la mMO d’un etre cher. souligne l'ımportance des sacrıhlıces
des lıbations dans la religion des ancetres, de meme Ia posıtion centrale du culte des
MO Quelque PCU surprena.nt taıt Ia constatıon d’une partiıcıpante quı trouve quc
les prescriıptions les interdits de la religion traditionnelle etajent plus severes qu«c
CC du christianiısme. 1 TanNsSgrESSE prescription des ancılens, NSsque
sante meme vIie, bien Eest frappe de folie. Les commandements de Dıeu
les loıs de l’Eglise LLOUS obligent {0)] peche, Maıs la non-observatiıon dırıge pas
O1n nOLTE vIe physique.

Religion traditionelle el changements
Ce theme quelque PCU etonne les partıcıpants du colloque, SA1l! CXamneI

MINUtNEUX, end guere Compte de la multitude de changements quı sont
intervenus dans Ia religion des ancetres OUuUIS de dernieres decennies, CO  ant
pPar ”’abandon des tuels »cruels« OTNMNMMIEC l’ordalie, l’epreuve de poison, l ’assassinat
tuel d’un (ou de deux) Jumeau, |’assassınat tuel d’un chef maladıf, le sacrifice humaın
lors de V’enterrement d’un cheft. OuUre, des centaıiınes de rıtes ONt ete changes et

adaptes P moderne sımplement abandonnes. Ces changements faisant
plus tacılement qu aucune autorıte centrale surveillaıt le tuel des ancetres. De

nombreux changements SONTL introduits egalement dans 1a multitude d’interdits
alımentaires. Ce pouvoir d’adaptation de changement n est pas faiblesse, mMaıs

sıgne de vitalite de la religion traditionnelle. vant la clöture du 16“ colloque de
Bandundu, les partiıcıpants sOonNnt decides POUTF le theme de recherche 1982 I] sSsONt
decides POUT le sujet sulvant: »L’importance la signification de la parole dans le tuel
ancestral: prıeres, incantatıons, eXorcCcismes, benedictions, maledictions, blasphemes.«

Hermann Hochegger
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